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Editorial 
L’été fut bien rempli ! Lozère, Vercors, Pierre-Saint-Martin, 
Haute-Savoie, sur tous ces massifs ça manque de trous, 
alors on en fait, mais de manière pas très conventionnelle, 
certes ! Des petits trous…. 
Je profite de cette Gazette, pour saluer la mémoire de notre 
Roger Laurent « national », salut Roger. 
 

Jean Philippe Grandcolas 

 
 

Roger Laurent est décédé le dimanche 19 août 2007 Ses 
funérailles ont lieu jeudi 23 août à 15H00 en l'église de Chêne 

en Semine. 
 

Peut-être la dernière photo de Roger lors des 
« retrouvailles tritonnantes » de juin 2007 à Ruffieu-
en-Valromey (Ain). 
 
Roger LAURENT 1941 - 2007 
Roger était l'homme des fichiers et de la 
mémoire de la spéléologie. Il pratique la 

spéléologie depuis 1958. Créateur de la Commission fichier 
en 1973, devenue bibliothèque en 1979 puis Commission 
documentation en 1981, il reste à sa tête jusqu'en 1989. Il 
contribuait encore aux actions de cette commission 
notamment par le biais des analyses BBS. Spéléologue 
scientifique autodidacte, il pratique l'hydrogéologie avec Jean 

Corbel et l'étude de la faune cavernicole avec René Ginet et 
l'université Lyon 1. Instructeur fédéral en 1972, il a animé de 
nombreux stages, notamment scientifiques. Il était membre 
d'honneur de la fédération depuis 2001 et membre du clan 
des Tritons (69). 
En suivant ce lien, vous trouverez une des dernières 
photographies sur laquelle il apparaît. 
http://congres2007.ffspeleo.fr/images/photoscope/congres200
7_02.JPG 
 

Communiqué par Laurent Mangel – FFS. 

 
Roger lors des 50 ans Verna-Tritons dans le Vercors en 1997. 

 
Roger Laurent a passé une grande partie de son temps, et de 
sa vie, à oeuvrer bénévolement, pour faire fonctionner les 
structures spéléologiques, locales et nationales, en particulier 
dans le domaine de la documentation. Il était aussi une cadre 
fédéral, moniteur depuis 1960 (EFS-VA-3- n°23), et 
instructeur fédéral depuis 1972; nommé membre d'honneur 
de la FFS en 2001. Depuis quelques années à la retraite, il 
était technicien du CNRS, détaché auprès de l'équipe Corbel, 
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puis celle de René Ginet - Janine Gibert/ équipe HBES, 
Hydrobiologie et écologie souterraines/ Université Claude 
Bernard Lyon 1. Il était depuis "toujours" responsable de la 
commission fichier-documentation du CSR Rhône-Alpes, 
particulièrement attaché à la structuration des fichiers, et la 
rédaction de publications spéléos, ainsi que des traçages (et 
depuis longtemps aussi de la commission documentation du 
CDS Rhône). Il représentait depuis plus de 20 ans le milieu 
spéléologique auprès de l'Agence de Bassin RMC/ Rhône-
Méditerrannée-Corse, et venait de céder cette responsabilité 
à Fabien Hobléa. Longtemps gestionnaire de la bibliothèque 
fédérale déposée dans des locaux de l'Université Lyon I, puis 
dans les locaux fédéraux de Lyon, il en était "le conservateur" 
en titre. Nous avions encore pas mal de travail en cours avec 
Roger ... car il collaborait toujours aux analyses du BBS-SA. Il 
ne venait plus aux réunions du CSR, car il résidait à 100 km 
de Lyon, mais continuait à lire les CR, quand je lui expédiais 
la version papier ... car réticent à disposer d'une adresse de 
messagerie. On le voyait dans tous les congrès régionaux et 
nationaux. Roger, c'était un sacré type, un ami. Nous 
évoquerons sa mémoire dans Spelunca. 
 

Rédigé par Marcel Meyssonnier. 

 
Roger en action - photo prise en mai 1968 (eh oui, les tritons ont fait 

de la spéléo, en mai 68 !) au cours d'une "méga-traversée" Glaz-
Annette.... Info de Tony Rouge. 

 
Roger a été secrétaire adjoint du CDS Rhône de 1965 à 1967 
et responsable depuis le début de la Commission 
Documentation/Fichier .Il était membre du Clan des Tritons. 
 

Info de Jacques Romestan. 
 
Débarqué à Lyon en 1978, je fus en contact avec le Clan des 
Tritons, parmi lequel faisait déjà figure d’ancien, un dénommé Roger 
Laurent…. Il n’avait que 37 ans ! 
Je ne me souviens pas de notre première rencontre ! Ce fut que 
beaucoup plus tard en prenant de la « bouteille » dans le milieu 
spéléo que mes relations avec Roger se sont affinées !! L’histoire et 
la petite histoire des Tritons sont les liens qui nous unissaient ! 

Roger est une des « personnes ressources » du Clan des Tritons 
entre autres ; sa gentillesse, son altruisme et son affabilité sont les 
traits de caractère que je garderai du personnage, car Roger restera 
un « personnage » du milieu spéléo !  
Lors de discussions «à bâtons rompus » avec lui, il n’y avait plus de 
notion de temps !  j’en connais plus d’un qui ne me démentira pas !! 
Je garderai en mémoire ses courriers portant des annotations dans 
tous les sens, et son « Grandcolas » au téléphone qui me permettait 
de suite d’identifier mon interlocuteur ! 
Tu pars trop tôt, nous avions encore tellement d’écrits à mettre noir 
sur blanc. 
Salut l’ami Roger. 

Jean Philippe Grandcolas. 
 

 
A gauche, Roger 

 

 
1961 dans la grange à Torcieu – Ain 

Photo communiquée par Georges Favier (Nandou) 
 

Le compte-rendu des sorties 
Après 4 mois de gestation, le compte-rendu canyon !…… 

Jeudi 17 au dimanche 20 mai 2007 
Canyons – Alpes-Maritimes 

Part. Tritons : Cadilhac Laurent – Houdeau Bertand – Penot 
Odile – Raoux Annick – Tanguille Laurence – Venaut Olivier 
+ Véronique Guastavi + Héloïse – Zoé et Nathan. 
+ Cyril Arnaud (S.C. Aubenas – Ardèche). 
 
Camp canyon dans les Alpes du Sud 
du 17 mai au 20 mai 2007 

Installation au camping de Roquebillière au bord de la 
Vésubie, camping familial permettant aux enfants de se 
baigner tranquillement. 
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Bonne météo sur les 4 jours, nous protégeant de la 
dépression qui sévit dans le Nord ! 
Les participants : 
Laurent, Véronique, Zoé et Nathan 
Bertrand et Annick 
Laurence et Cyril 
Odile, Olivier et Héloïse  
et sur une journée, 2 recrues fortuites du Spéléo Club 
Poitevin et CAF: Roland Prévost et Denis Brunet. 
Annick est en convalescence après son accident dans un trou 
bestial en Ardèche 2 semaines auparavant; elle est venue 
accompagner son chéri et profiter du soleil du midi. 
Patrice Tordjman et sa femme ont passé une soirée avec nous 
et nous ont donné de précieuses informations sur les 
différents sites canyonnesques et leurs accès. 
 
Jeudi 17 : 
Canyon de l'Imberguet : TPAS (temps passé au soleil) : 3 
heures. 
Une petite remise à l'eau pour Laurent, Véronique, Bertrand, 
Laurence, Cyril et Olivier 
 
Vendredi 18 : 
Canyon de La Maglia : TPDL (temps passé dans l'eau) : 4 
heures. 
Bertrand, Cyril, Laurent, Laurence, Olivier et Odile 
Temps ensoleillé, mais avec un vent frais 
Nous avons emprunté une piste recommandée par Patou qui 
nous réduit la distance à parcourir pour accéder au site. Belle 
piste aérienne avec des vues imprenables sur la région, 
nécessitant de la vigilance. 
Ce canyon est très aquatique : des bains, des sauts, des 
bains, des toboggans.., bref nous étions devenus de vrais 
poissons dans l'eau au désespoir d'Odile. Cependant, nous 
avons affiné, pour certains (e), la pratique du saut ! 
Au milieu du canyon, Olivier nous a encore fait une frayeur : 
en équipant un rappel, un bloc est tombé du haut de la falaise 
et il a fini sa course dans le passage du rappel. Les autres 
membres de l'équipe étaient à l'abri et ont assisté à la chute 
du bloc. Quelques secondes de stress, surtout pour Odile... 
Olivier a reçu la pierre et ses éclats à ses pieds, ouf ! 
Vers la fin du canyon, nous sommes passés dans une grotte 
où une belle cascade s'y engouffrait, un endroit insolite et 
surprenant. La fin du canyon est marquée par une belle 
cascade où nous avons rencontré un groupe de canyonneurs 
de St Etienne. 
Pour le retour, nous avons emprunté le chemin de remontée, 
serpentant en balcon au-dessus du canyon, bordé par la 
valérianne méditérranéenne. 
En rentrant au camping , nous avons trouvé, par hasard, 
Roland et Denis faisant du stop pour remonter vers leur 
véhicule après la descente d'un canyon ! 
Commentaire d'Olivier: 
« Pour la petite histoire, Roland fut mon Initiateur Haute-
Montagne et ayant échappé à une tentative d'homicide lors 
de mon premier raid à ski en Oisans, avec lui et Denis, (entre 
autres), nous avons, moult fois, récidivés nos escapades, 
dont notre expé au Minapin (Pakistan/1990) ». 
 
Samedi 19 : 
Canyon du vallon de la Peira. 
Laurence, Cyril, Véronique, Olivier, Roland et Denis. 
TPAS (Temps Passé Au Soleil) : 4 h 
Après une « petite » marche d'approche d'une heure, nous 
nous engageons dans le canyon, bien boisé au début. Pour la 
suite, nous profitons d'une belle succession de grandes 
cascades (55/60/65), sans difficulté particulière, vu le volume 
d'eau plutôt faible. 
Canyon à recommander: bon rapport qualité/prix.  
 
Laurent et Odile ont emmené Zoé et Héloïse sur la via ferrata 
de Rocquebillière aménagée sur la Vésubie. Nous avons fait 
les 2/3 de la via ferrata avec les filles où elles se sont bien 
débrouillées d'autant plus que le niveau était assez élevé pour 
elles. 
TPAL (temps passé à l'ombre) : 2h30  
Bertrand, Annick et Nathan nous ont soutenu moralement !  
 

Dimanche 20 : 
Départ du camping pour tous, mais en cours de route, 
Bertrand, Annick, Olivier, Odile et Héloïse remontent la vallée 
de la Tinée pour aller faire un petit canyon, le Cramassouri.  
Bertrand, Olivier et Héloïse y participent en sachant que c'est 
le premier canyon sérieux pour Héloïse. 
TPAS : 2 heures de descente sympa et arrivée dans la Tinée. 
 
Un beau camp dans les Alpes maritimes, malgré le temps 
passé sur la route ! L'année prochaine, une sérieuse 
destination se profile dans les Pyrénées orientales... 
 

Compte-rendu d’Odile P. et Olivier V. 
 

Dimanche 27 mai 2007 
Exsurgence des Grandes Raies – La Burbanche – Ain 

Grotte Sous Crêt Perdrix – Prémillieu - Ain 
Part. : Benjamin et Guy Lamure - Fabien Darne - Alexandre 
Pont. 
Une séance désobstruction aux Grandes Raies. 
Une reconnaissance à l'entrée de la grotte Sous Crêt Perdrix. 
 

Samedi 2 et dimanche 3 juin 2007 
Jura 

Poursuite de la découverte du premier plateau jurassien avec 
Louise et Tim. Hébergement en bungalow au camping Les 
Mérilles à Doucier avec piscine. 
Repérage de quelques phénomènes karstiques : 
Reculée de Baume-les-Messieurs – descente à la grotte du 
même nom par les « échelles » de Crançot – marches taillées 
dans le roc – visite d’un abri avec signatures. 
Grotte de la Chatelaine (4011 m) à Ney, ça crache ! 
Pistes de dinosaures à Loulle. 
Beau lapiaz entre Loulle et Pillemoine. 
Caborne de Chambly (5510 m) à Doucier, belle entrée mais la 
suite n’est pas attrayante – parcours brochée dans le porche 
d’entrée. 
 

Samedi 9 et dimanche 10 juin 2007 
Jura 

Poursuite 2 de la découverte du premier plateau jurassien 
avec Louise et Tim. Hébergement en bungalow au camping 
Les Mérilles à Doucier avec piscine (dont nous profiterons le 
samedi !). 
Sur la route entre Dortan (Ain) et Chancia, à gauche en 
hauteur, belle exsurgence qui crache ! 
Visite à l’entrée de la Caborne de Menouille (6665 m - +102 ; 
-55) à Cernon. 
Repérage et pointage GPS du gouffre de Pierrefeux (-44 ; 100 
m) à Publy. Vu petite grotte vers le tunnel de Verges sur 
l’ancienne ligne Lons – Champagnole. 
Promenade « aérienne » jusqu’à la grotte de Balerne (545 
m ; -44) à Mont-sur-Monnet ; le sentier longeant la falaise 
dans la reculée est sympa, mais attention aux glissades ! 
Repérage d’une désobstruction au-dessus d’une exsurgence. 
Vaine recherche de la lésine à Lambert (110 m ; -34) à 
Loulle. 
En conclusion, un coin sympa pour faire un camp spéléo 
familial… 

Compte-rendu de J.P. Grandcolas. 
 
http://cds39.ffspeleo.fr - toutes les topos du bois de Malrocher 
 

Topoguide dans JURA SPELEO 
Les spéléologues ou groupes encadrés trouveront ici la 
description et la topographie de plusieurs dizaines de cavités 
jurassiennes intéressantes à visiter. 
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Jeudi 14 juin 2007 
Aulp du Seuil - Chartreuse 

Part. Jean Philippe Grandcolas. 
Arrivée la veille au camping de St-Pierre-d’Entremont 
(Savoie). Bonne rando de 8H au départ du cirque de St-Même 
– le Trou des Flammes est toujours équipé (cela doit faire au 
moins 15 ans !) et toujours aussi ventilé. Lances de Malissard 
– pierre gravée – cheminée de Fontagnieux. L’Aulp du Seuil 
c’est toujours aussi beau ! 
 

Jeudi 14 juin 2007 
Moucherolle - Vercors 

Part. Guy Lamure. 
Sortie pointage GPS dans le secteur Combeauvieux/Petite 
Moucherolle 
Pointage du scialet de Combeauvieux, des T02-7, T02-8, T02-
9, T02-10, T02-11, T02-12, T02-13, T03-3 et PV5. 
Revu un méandre déjà connu vers les rochers de 
Combeauvieux et marquage T07-1 (à topographier) et 
découverte d’un nouveau trou avec courant d’air le T07-2 
dans le secteur du téléski des Arolles : après rapide 
désobstruction, vue sur un R3 et éboulis très pentu plongeant 
à contre-pendage. 
 

Dimanche 17 juin 2007 
Grotte du Clot d’Aspres - Vercors 

Part. : Laurent Cadilhac – Guy Lamure – J.P. Grandcolas. 
Départ vers 9H de St Pierre de Chandieu après que tous aient 
voté dans leur mairie respective. Montée quelque peu pénible 
à cause du vent. Nous entrons dans le trou vers 13H – il y a 
de l’eau dans la « bassine » - nous écopons de quelques 
bidons et passons en évitant de trop se mouiller ! un actif se 
jette dans le P12, ce qui veut dire que le P20 suivant sera 
arrosé ! ça passe mais la remontée sera arrosée ! le tir 
précédent a cassé un peu de caillou… je fais 2 trous de 800 et 
Laurent en attaque un 3ème sans aboutir (le 2ème accus n’est 
pas très performant !) – Guy installe la matière – on se prend 
une bonne « décoiffé » ! et on remonte bien lavé… TPST : 
3H15. Casse-croûte et descente arrosée ! 
Retour à St Pierre vers 19H15. 
Nota : une déviation dans le P20 serait nécessaire pour éviter 
les embruns – par grosse crue, y’a rien à faire. Attention les 
cordes n’ont pas été remontées dans les puits ! 
Conclusion : beaucoup d’énergie dépensée (route + marche 
d’approche) pour un travail minima mais on n’a pas trop le 
choix. 
 

Compte-rendu de Jean Philippe Grandcolas 
 
Prévoir néoprène pour celui qui perce dans le siphon. 
Avons laissé dans le méandre terminal : cordos suffisants 
pour une prochaine séance + marteau et burin + ligne de tir 
en place + petit tuperware avec les colliers. 
 

22-23-24 juin 2007 
Retrouvailles tritonnantes en Valromey 

Cette année c’est « Goupil » qui nous a réuni dans sa maison 
de Ruffieu, un pays à l’odeur de spéléo ! Les arômes du buis 
et du calcaire ont accompagné ces deux / trois journées 
épargnées par les orages, parfums propices aux souvenirs ! 
Echanges de photos, nouvelles des uns, des autres et rappels 
des grandes  heures, pas forcément souterraines, ont été 
bien facilités par l’organisation nickel-chrome de René et de 
Michèle qui n’ont pas craint le débarquement de 26 tritons et 
assimilés…  
Vous voulez la liste ? 
René Claitte (Goupil) et Michèle, Maurice Chazalet et Maïté, 
Barry (Georges Arnoux) et Anne, Roger Laurent. 
Colette et Georges Favier (Nandou), Reine et Yves Astier, 
Roland Chassepot, Jean-Claude Borel . 
Anne et Pierre Champart, Denise et Bruno Dressler, Michel 
Letrone, Jocelyne et Marcel Astier. 
Françoise et Tony Rouge, Jacky Pouvaret, Daniel Fargier, 
Roland  et Sylvette Schroll. 
Tous ceux-ci, à des degrés divers, ont échangé, mangé et bu, 
marché, sonné de la trompe de chasse, suivi un cours de  
streching en pleine forêt, ont essayé de séparer les chiens, 
ont ronflé en dortoir et se sont enchantés d’avoir vécu cette 

aventure extraordinaire : avoir été tritons, ce qu’ils 
souhaitent à tous les jeunes adolescents, jeunes adultes, 
jeunes vieux… 
 

Compte-rendu de Tony Rouge. 
 

Samedi 23 et Dimanche 24 juin 2007 
Monts Jura – Ain – Jura & Suisse 

Part. : J.P. Grandcolas. 
Profitant d’un hébergement à Divonne-les-Bains, 
reconnaissance VTT sur ce beau massif jurassien entre le col 
de la Faucille et Bellegarde – avec le Crêt de la Neige comme 
point culminant (1717 m). Le temps me manque pour faire 
une reco à la Lésine de la Calame (-306 ; 780 m) commune 
de Sergy. Dans le même secteur, à Crozet, s’ouvrent le 
gouffre des Bargognons (-186) et le gouffre des Saumontains 
ou Simon (-138) ; plus au sud à Farges, se situe le plus 
profond de l’Ain, le gouffre de la Rasse (-577 ; 2100 m). 
 

Samedi 30 juin 2007 
Trou des Suisses – Rochers de Leschaux – Le Petit 

Bornand les Glières - Haute-Savoie 
Part. Spéléo Club du Mont Blanc (Haute-Savoie) : 
Gérard Gudefin “Gus” - Christian Charletty “Charlot” – David 
Cantalupi “Dav”. 
Part. Tritons : Laurent Cadilhac – J.P. Grandcolas. 
C'était presque une sortie sortie inter-club Tritons / Spéléo-
club du Mt Blanc. 
Départ de St Pierre à 8h45 le samedi matin pour nous 
retrouver ponctuels au point de RDV à 10h30 à la boulangerie 
de Mont Saxonnex. 
Après petit café et viennoiserie à Mt Saxonnex nous voici en 
route pour les alpages. Arrivés au bout de la route, nous 
échangeons sagement mon break à échappement libre et en 
bout de cours contre 1 4x4 savoyard nettement plus fringant. 
Le matos achève de prendre la place qui reste ne plus que les 
ridelles ou les pare-chocs pour que les 2 derniers se 
cramponnent. Quelques chaos plus loin nous voici sur l'herbe 
verte de la prairie de Cenise. Petit casse-croûte à l'entrée du 
trou, puis Laurent équipe, le pendule du p40 exige toujours 
d'être à l'heure, en 2 fois ça passe. 
Nous nous suivons dans les puits jusqu'a la margelle de la 
dernière verticale où - merde- David s'aperçoit que le perfo 
n'a pas suivi - il attend bien tranquillement dans la galerie 
d'entrée qu'une main secourable le prenne. Qu'à cela ne 
tienne il faut bien peu de temps au Dav pour remonter à vide 
et redescendre armé. Au fond le dernier tir a été efficace, on 
a bien gagné 3 m de méandre à taille humaine. On perce à 
nouveau pendant que Gus peaufine l'équipement des 2 
derniers puits en rajoutant des spits. Le tout chargé reste 
plus qu'à déclencher le tremblement de terre auquel nous 
décidons d'assister en haut du P40 , mais  50 m de ligne en 4 
tronçons ça fait de la perte de charge : 1 batterie rien, 2 
batteries ça marche. Vers 16h00 tout le monde est dehors, 
puis redescente vers la civilisation, petite bière dans un café 
chaudement recommandé par David, café typique comme la 
patronne, nous sommes aux anges. Nous rejoignons ensuite 
la petite famille Grandcolas-Bussière sur l'autre rive de l'Arve 
pour une soirée bien sympathique chez Sylvaine Martel et 
Marc Durdilly - je sais désormais que les fleurs ne s'offrent 
pas qu'en bouquet ! 
 

Compte-rendu de Laurent Cadilhac. 
 
Nota : reste au fond ligne de tir + 1 marteau et burin. 
Prévoir de modifier la partie de puits avec éboulis. 
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Trou ses Suisses – cliché : David Cantalupi. 

 
La même sortie vu du SCMB ! 
Ce matin, c’est grasse matinée, le rencard est à 10h30 à la 
boulangerie du Mont-Saxonnex. 
C’est plutôt agréable de boire son café matinal dans une 
boulangerie, ça change de la fumée du PMU. On se croirait en 
vacance. 
Bon c’est pas le tout, les vacances c’est bien pour peu que 
l’on s’occupe, sinon on s’emmerde et les emmerdes, ça 
rappelle le boulot ! Direction les Frachets où on s’entassent 
sur le Land, vu que l’intérieur est déjà bien occupé par les 
sacs. 
La marche d’approche est toujours aussi longue, au moins 
cinq bonne minutes chargé et encore parce que Guss n’a pas 
osé rouler sur la clôture du parc à vache. 
J’étais parti pour faire des photos pour le topo guide et en 
bon gros boulet que je suis, j’ai oublié de charger les accus 
des flashs, ce qui est très limitant. Résultat, ce que j’ai gardé 
est juste au dessus de ces quelques lignes, et encore les 
autres étaient floues ! 
Reste un peu de désob au programme, la question se pose en 
arrivant au fond : 
-Qui a prit le perfo ? 
-Ben, c’est toi qui l’avais ! 
-Oui mais moi je l’ai laissé à l’entrée pour prendre le 
deuxième kit d’équipement. 
Quant je vous disais qu’aujourd’hui je suis un boulet, encore 
que là je ne suis pas le seul responsable… 
En attendant, je me farcis un aller retour en vingt minutes, 
pas mal pour cent mètres de puits ! 
Il y en a qui courent pour faire du sport, au moins moi, ici, je 
transpire à l’abri du regard méprisant des non sportifs ! 
A mon retour, les collègues en sont justement à m’attendre, 
si ce n’est pas de la synchronisation !  
Bon quelques trous plus tard et un peu de bruit et c’est le 
retour au soleil à quelques minutes d’intervalle de tout le 
monde.  
TPST : 3h 
 

Compte-rendu de David Cantalupi. 
 
Le lendemain, départ de Laurent en solo en direction de sa 
demeure - avec Sylvaine et Marc, promenade en famille avant 
l’orage, aux carrières d’extraction de meules du Mont Vouan, 
impressionnant ! 
 

Jusqu'au début du XXème siècle, on a exploité les roches du 
Vouan (du Flysch et non de la molasse), pour tailler des 
meules à moulin ; ce qui explique le nom de "Molire" que lui 
donnent les habitants de la région. On peut encore voir 
aujourd'hui, à l'endroit où les meules étaient extraites, de 
grands trous ronds de près de 2 m de hauteur dans la roche.  
Les deux plus importantes sont celles appelées : la grande 
gueule (ou grotte aux fées, ou grande meulière à Boisinges), 
dont on aperçoit l'ouverture depuis la route d'Annemasse mais 
dont le plafond s'est effondré ; et la meulière à Vachat, sur la 

falaise qui surplombe "la gouille au mort" (la gouille est une 
petite mare.). Il y a d'autres meulières plus petites un peu 
partout dont les noms sont : la meulière longue, trou à renard, 
etc. Le Vouan était également traversé par "le chemin des 
contrebandiers" ; ceux-ci apportaient à Genève le blé du 
moulin de Pont-Morand et rapportaient de l'alcool, du tabac, 
etc. Mais le Vouan, c'est surtout la terre des fées et de 
nombreuses légendes courent à leur sujet. 
http://www.viuz-en-sallaz.fr/mairie/ 
 

Samedi 7 et dimanche 8 juillet 
Lac de Lessy – Rochers de Leschaux – Le Petit Bornand 

les Glières - Haute-Savoie 
Part. J.P. Grandcolas. Levé 5H30 ! 8H au Paradis. Montée 
sauvage – col de la Forclaz – Chalets et lac de Lessy – Aiguille 
Verte (2045m) – Col de Sosay – Plateau de Cenise – retour 
18H. Super temps. Gypaètes barbus de partout, en-dessous - 
au-dessus ! 
Repéré trou marqué SCMB – J3. Pause au Trou des Suisses – 
photos de quelques morceaux du karst – belle perte en 
redescendant sur l’auberge de Cenise. 
Nuit au camping du Petit-Bornand-les-Glières. 
Le lendemain, temps humide, j’ai mal aux pattes ! balade sur 
les Glières, reblochon et tomme. Visites historiques. Grotte de 
Morette, plongée par les Tritons en 1955. Val du Fier et sa 
voie romaine. 
 

Samedi 7 juillet 2007 
Grottes du Crochet Sup et du Cormoran – Torcieu - Ain 

J'ai accompagné mon collègue de travail, Jean-Luc GOZZI, 
son fils Alexandre (10 ans) et son copain de classe Niels à la 
journée "Spéléo famille". Les cavités visitées ont été Le 
Crochet supérieur et la Grotte du Cormoran. Tout le monde a 
été ravi de cette expérience. 
 

Info de Claude Schaan. 
 
Arrivée le vendredi des BBJPG au camping du Bleymard. Coup 
d’œil à l’entrée de la grotte de Pré de Neyrac, pas bien de 
courant d’air ! Alors que le WE précédant, Tof a constaté 
l’inverse ! ce qui a eu pour but comme prévu de déclencher 
les hostilités pour ce samedi, jour de commémoration de la 
prise de la Bastille ! Feu d’artifice au Bleymard ! 
 

Samedi 14 juillet 2007 
Grotte du Pré de Neyrac – Cubières - Lozère 

Part. : J.P. Grandcolas – Alex Pont – Fabien Darne – 
Christophe Tscherter + Didier Pascalon. 
Le niveau du Lac est nettement supérieur à la normal – le 
passage avant celui de la corde implique déjà d’embrasser le 
plafond – la suite est en plongée ! seuls Alex souhaitant 
baptisé sa néoprène « Décathlon » et Fab franchissent 
l’obstacle pour une reco jusqu’au fond. Ils sondent le siphon 
terminal dans l’espoir de retrouver les mèches perdues en 
2006 ! Au fond il n’y a pas de courant d’air. 
Didier oppressé dès l’entrée nous attend. Accompagné de 
Christophe, il ira finalement jusqu’au lac. 
 

Compte-rendu de Jean Philippe Grandcolas 
 
Complément de Fabien : 
« Quand on arrive devant le lac, Jean-Phi nous attend 
sagement assis au bord, c'est clair que ça passe pô ! 
Alex est motivé pour aller dans l'eau pour plusieurs raisons 
(cochez les bonnes réponses) : 
1. c'est un grand spéléologue qui aime l'aventure et a une 
grande soif de découverte 
2. dans sa nouvelle combinaison néoprène intégrale XXXXLL il 
crève de chaud et aimerait bien faire redescendre la 
température 
3. il ne s'est pas lavé depuis la naissance de Romane 
4. dans sa nouvelle combinaison néoprène intégrale XXXXLL il 
flotte dans l'eau et se sent alors beaucoup plus léger 
5. il veut pas faire le dégonflé devant les copains 
Je suis du bout des lèvres plus ou moins motivé pour plonger 
à l'aveuglette dans ce cirage... Finalement, l'adrénaline aidant 
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on passe tous les deux la première voûte mouillante puis le 
siphon où la corde apporte un réconfort et une sécurité 
appréciable (il faudra équiper les autres passages car le 
retour n'était pas évident...). De l'autre côté tout est 
"normal", les niveaux ne sont pas plus haut que d'habitude ce 
qui montre que le "verrou" est vraiment la première vasque. 
On voit des traces de monter des hauts ou d'écoulement mais 
rien de bien impressionnant et dans les belles galeries du 
fond, le niveau de la rivière ne monte que de quelques 
dizaines de centimètres (30 cm maxi). On est rapidement au 
fond et pendant que je vais donner quelques coups de 
marteau dans la désob finale, Alex s'amuse à faire de l'apnée 
dans le siphon à la recherche de la suite...  !!?? Finalement, 
je me positionne pour assister mon Casteret préféré en lui 
nouant une corde autour du poignet histoire de rester en lien 
avec lui quand il se noiera... Bref, notre nouveau cachalot 
domestiqué s'amuse beaucoup dans son bol de chocolat et 
semble avoir trouver le prolongement du laminoir. A 
poursuivre mais, comme dirait Moby Dick : "ça manque 
d'air..." ! Je m'amuse aussi un peu à chercher les forets dans 
la touille mais peine perdue. On revient tranquille, mon morse 
souffle derrière moi, il a du mal à se mouvoir hors de l'eau. 
Alex me dira finalement qu'il avait l'impression d'être une 
baleine échouée... (cette clairvoyance l'honore !) Les deux 
éléphants, l'un de mer, l'autre de terre, rejoignent la surface 
vers 13h30. Pique nique ensemble puis l'après-midi... Jean 
Phi raconte ». 
 
Arrivée d’Annick et Bertrand en début d’après-midi. 
Tous ensemble, à partir du hameau de Neyrac, nous faisons 
le tour du « domaine » : perte, mine, etc. Pointage avec le 
nouveau GPS. 
Retour en soirée pour Alex et Fab. 
 

Dimanche 15 juillet 2007 
Grotte du Pré de Mazel – Chasseradès - Lozère 

Part. : Brigitte Bussière - Annick Raoux – Bertrand Houdeau – 
Christophe Tscherter + Didier Pascalon. 
Rééducation pour les 2 filles ! Visite d’une partie de la rivière 
principale et du réseau supérieur « Patras ». Séance photos. 
TPST : 4H. 
Pendant ce temps, J.P. commence à plier le camp, puis avec 
Louise et Tim, allons au Pré de Mazel et faisons quelques 
« travaux de voirie » en attendant la sortie de nos 
compagnons. Retour tardif. 
 

Compte-rendu de Jean Philippe Grandcolas 
 

Dimanche 15 juillet 2007 
Moucherolle - Vercors 

Part. : Guy Lamure. 
Le 14 juin j’avais repéré et commencé à agrandir l’entrée d’un 
nouveau trou le T07-2, j’y retourne donc ce dimanche avec 
un minimum de matériel (un pied de biche, une vieille corde 
de 25m et 3 sangles). La désobstruction est assez rapide 
mais je suis obligé de faire tomber le plus gros bloc dans le 
puits et évidemment il se coince 2 mètres plus bas ; la barre 
à mine et quelques coups de pied en viendront à bout et je 
descends un petit puits d’environ 10 mètres (R2, R2, pente 
d’éboulis et R4). Le courant d’air provient d’un méandre 
amont impénétrable ; à l’aval, après avoir enlevé quelques 
blocs, je m’arrête à –14 environ. A quelques mètres de là je 
descends un petit trou de 2 mètres sans intérêt. Avant 
d’enlever ma combine j’en profite pour aller jusqu’à l’entrée 
du T03-3 que j’avais pointé mais pas descendu : simple P6 et 
pente d’éboulis se terminant à –10. Je vais ensuite dans le 
secteur haut de Combeauvieux et descends le M24 (-10), le 
M2 (-2) et un puits à neige (-12 : P8 suivi d’un névé). Un 
autre puits serait à descendre juste à côté mais une bande de 
choucas énervés cherche à m’en interdire l’accès. Comme ils 
sont plus les plus nombreux je n’insiste pas trop. Je 
reviendrai !!! 
 

Mercredi 25 juillet 2007 
Revermont - Ain 

Part. : J.P. Grandcolas. 
Séance VTT dans cette belle région du sud-Jura, entre Grand-
Corent et Corveissiat. 

Ballade à la célèbre grotte de Hautecourt. 
http://hautecourt.univ-lyon1.fr/la_reserve/la_reserve.php 
 

Dimanche 29 juillet 2007 
Jura 

Part. : J.P. Grandcolas. 
De retour d’un WE VTT dans le Jura, halte à la Balme d’Epy – 
depuis que la convention spéléo secours entre la mairie et le 
CDS 39 est dénoncée (suite secours de 2004), les accès au 
Puits Bip-Bip et au gouffre de la Balme d’Epy sont camouflés 
par les fougères – j’ai presque eu du mal à retrouver ! 
 

Mercredi 1er au dimanche 12 août 2007 
Massif de la Pierre-Saint-Martin 

Part. : Fabien Darne – Bertrand Hamm – Benjamin et Guy 
Lamure – Alexandre Pont – Christophe Tscherter. 
Thomas Cornillon (CESAME) du lundi 6 au dimanche 12 
La famille Front (GAS – Loiret) Sophie, Jluc, Léo et Louis + 
Copine Mélanie avec sa fille Chloé du lundi 6 au dimanche 12 
Amélie et Christophe (GAS) du jeudi 9 au dimanche 12 
 
A la demande de tous les absents du camp de cet été, je vous 
livre ci après un petit compte rendu express des nos 
aventures 2007. 
Au commencement, il y avait un Darne et un Pont, dans un 
état physique proche du néant ... Nous avons donc 
commencé tout doucement par des portages, des relations 
publiques, et une séance de "négociations" dans notre trou 
derrière le Pic d'Anie (PA03-01). 
Après quelques heures de discutions avec la montagne et 
deux temps forts ... nous avons avancé de 2 mètres dans les 
blocs de la faille. Il reste quelques négociations à mener 
avant d'amadouer définitivement la bête, mais le courant 
d'air violent et glacial laisse présager une fin heureuse des 
négociations. 
Pour nous remettre de nos émotions et toujours à deux, nous 
avons préparé le matériel pour équiper le L5, réalisé le 
portage jusqu'à l'entrée, puis commencé à prospecter une 
zone en amont du L5. Aidé de notre nouveau GPS dernière 
génération, équipé de sa synthèse intégrée nous sommes 
arrivé directement au dessus de la zone de "leurre de vérité". 
Pour ceux qui ne connaissent pas leurs classiques, "leurre de 
vérité" est un affluent rive gauche de la branche nord du 
Gouffre des Partages situé à la hauteur des "L5 du désir". 
Arrêt sur rien, fort CA, taille importante (nous l'avions gardé 
pour nos vieux jours ... maintenant ils sont là ...). 
Nous avons donc commencé la prospection de cette zone et 
repéré quelques trous à descendre AN116, AN118, AN119, N2 
et aussi le N1 qui nous a semblé de suite très prometteur. 
Le soir venu, nous sommes rentré au camp où le reste de 
l'équipe devais être arrivé .... et là .... les nouvelles étaient 
pas très bonnes ... Annette (SC Avalon - Belgique) avait reçu 
un bloc sur le pied, elle était au bivouac et devait être 
brancardée ... nous étions en pré-alerte .... 
Suivent trois jours de mauvais temps où nous avons 
beaucoup rouillé, passé un nuit à négocier un zone étroite à -
150 dans un contexte diplomatique international compliqué. 
Puis enfin Annette est sortie le mercredi matin à l'aube ... 
Nous avons poursuivi le camp en révisant les objectifs --> 
plus de L5, --> Explo du N1 et Traversée "Tête Sauvage" 
"Verna" pour les courageux. 
Dans le gouffre N1, deux visites ont permis d'atteindre env. -
100 avec un fort CA sur faille. Une "négociation" a été 
commencée à poursuivre (faille centimétrique ...).  
Traversée Tête Sauvage - Verna a été faite par des ex-jeunes 
"classiqueux" en manque de sensations fortes. Bien entendu 
ils ont déchaulé de partout, laissé leurs poubelles et fait de 
nombreuses photos ... (ndlr : humour noir à l'attention de 
certain spéléo ...). 
Après la sangria de l'AG de l'ARSIP et pour finir le camp 
dignement une équipe "d'explorateurs"a bouché le M413 et le 
N1 .... pour espérer les transformer en classiques et avoir eux 
aussi un jour des sensations fortes ... 
 
Perspectives 2008 : 
L5  --> idem que 2007 ... 
N1 --> Désob ... 
AN116, 118, 119 ... et poursuivre la prospection de la zone ... 
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AN109 ... à reprendre ???  
 

Compte-rendu d’Alex Pont. 
 

Compte-rendu d’Alex en .pdf sur demande : 6 pages - 4.11 Mo. 
 
Compléments de Bertrand Hamm : 
Joël a déclaré forfait la veille du départ à la PSM, pour cause 
de contracture musculaire. Au fait çà va mieux Joël ? 
Traversée Gouffre de la Tête Sauvage – Verna : Thomas 
CORNILLON, Christophe TSCHERTER, Fabien DARNE, 
Bertrand HAMM. 
Ca fait du bien de voir des rivières et des grandes salles à la 
Pierre : çà nous a beaucoup rappelé notre maison un peu plus 
au sud qui garde sa porte fermée depuis 2003 (et qui l'est 
encore cette année à -30m). Beaucoup de photos réalisées 
par le tophe. Trou et tunnel du vent équipé par un club 
anglais que nous remercions. TPST 11h sans Alex ! on a 
vieilli! en 94 on avait mis 9h mais avec Alex, çà c'est pour lui 
remonter le moral, car il se fait du souci pour sa santé et 
nous aussi ! 
Alex a oublié de relater notre séance de couverture du N1 et 
du M413 le dimanche 12, avec goujons, câble et filet ! du 
grand art ! pour la petite histoire EI Montagne facture 10 000 
€ par gouffre, la couverture des gouffres s'ouvrant sur le 
domaine de la station. A discuter en conseil d'administration 
du clan des tritons, on était trois et on a mangé des sardines 
à l'huile: il faudrait penser à des compensations... 
Au chapitre délation : Alex et Fab ont bu le soir même la 
bouteille d'épine que sont passés poser les poitevins le 
samedi 4, il parait que c'est Fabien qui a eu le plus de mal à 
se lever le dimanche... 
 
Compléments de Joël Gailhard : 
Même à Grenoble, on pouvait lire des nouvelles de la Pierre. 
(cf. par exemple le texte du 4 Août posté depuis le camping 
d'Ibarra par Paul De Bie, de retour d'explo) 
http://scavalon.blogspot.com/ 
Le lendemain il apprenait la mauvaise nouvelle pour Annette. 
Bien sûr à partir du 5 pas la peine d'aller sur le blog du SC 
Avalon pour avoir des infos... A noter que dans son texte du 
17 Août, PdB site les Tritons (en Hollandais dans le texte) 
« Dank aan de mannen van Rodez en de Aveyron, de mannen 
van Amalgame, de Tritons, de andere Arsipiens en vooral de 
eigen teamleden die zich onbaatzuchtig dagenlang 
inzetten! ». 
 
Compléments de Fabien Darne : 
A rajouter également deux autres "couvertures", médiatiques 
celles-là, et plus ou moins volontaires... Alex et Fab on fait 
l'objet d'une photo en double page centrale de la République 
des Pyrénées du samedi 4 août au sujet de l'installation des 
filets de protection sur une 30aine de cavités de la station 
(pour un montant astronomique de 300 K€ !). De passage par 
là, nous avons reconnu Jef Godard qui supervisait les travaux 
et nous sommes arrêtés pour le saluer. C'est là que le 
journaliste nous a traîtreusement mitraillé... 
Lors du secours d'Annette Van Houtte (avec Anouk on dit 
Anouk Van Hette...), gentiment poussé par mes petits 
camarades, j'ai été interviewé par une journaliste de France 3 
Aquitaine. Ne voulant pas dire que nous avions utilisés des 
arguments explosifs lors de la négociations des passages 
étroits dans les puits, j'ai alambiqué quelques phrases autour 
de Martin et de son bureau. Au final, la journaliste expliquera 
que nous avons creusé avec des pioches ! Mais bon on s'est 
bien marré ! Ci-dessous un court résumé du camp à partir du 
secours :  
Pour revenir sur l'accident d'Annette, c'était un des pires 
endroits où elle pouvait se faire ça... Dans l'AN51, à -600 m, 
5 km de l'entrée, derrière des voûtes mouillantes et une 
énorme trémie. Toute l'équipe est intervenue à différents 
niveaux. Avec Bébert et Alex, on a "cassé la montagne" entre 
-150 et -200 pour permettre le passage de la civière. Ca a 
commence a faire des histoires avec les espagnols qui ne 
voulaient pas entendre parler d'arguments au Pays Basque, 
mais finalement, comme c'était les français qui géraient le 
secours, on est passé outre et on a dit qu'on faisait ça avec 
un marteau et un burin !! Une journaliste de FR3 a dit qu'on 

avait fait ça avec des pioches ! Je suis même passé à la télé 
mais j'ai pas fait d'hélico à cause du mauvais temps, l'hélico 
des espagnols est même resté bloquer 2 jours au col de la 
Pierre, gardé par des militaires ! Au total il y a eu 170 
sauveteurs engagés dont au moins 40 membres des secours 
en montagne de la Guardia Civil, pas tous très opérationnels 
(il y a eu plusieurs pépins sérieux), mais ça nous a donné un 
sacré coup de main et ça a évité de faire appel à des renforts 
d'autres départements. Sinon c'était bien sympa cette colo, 
on s'est bien marré et en plus la garbure, elle était bonne ! 
Côté camp spéléo, une fois passé cet épisode, il ne nous 
restait plus beaucoup de temps. On a découvert un nouveau 
trou, descendu jusqu'à -100 m avec gros courant d'air, très 
bien placé sur une des branches du GdP. A suivre l'année 
prochaine... Vendredi, on a fait la traversée Tête Sauvage - 
Verna, Christophe, Bébert, Thomas et moi, en 10h30, en 
faisant des photos. C'était vraiment très sympa, je voulais 
emmener Christophe depuis longtemps dans ce trou. 
 

Objet : Remerciement Secours Spéléo PSM AN51 
Des membres de vos équipes SSF et SS Belge ont participé à 
l'opération de secours spéléo sur le massif de la Pierre Saint-
Martin. Je tenais à titre personnel à les remercier pour leur 
engagement, leur disponibilité et leur compétence technique. 
Cette opération d'envergure a permis à Annette de rejoindre la 
surface après 31h30 d'évacuation qui ont été réalisées par 96 
sauveteurs dont : 
19 SSF64 (2 médecins, 2 infirmiers, 1 spécialiste 
désobstruction et 14 techniciens), 15 SSF via l'ARSIP (Dépt 
12; 40; 34; 69; 32; 65; 33) 7 SSF Belge via l'ARSIP, 1 
médecin du Samu 31, 40 Guardia Civils, 7 Sapeurs Pompiers, 
7 Gendarmes. Cette opération aura rassemblé 171 personnes. 
Monsieur le Directeur de Cabinet du Préfet des Pyrénées-
Atlantiques m'a chargé de vous transmettre le courrier que 
vous trouverez en fichier joint. Annette, aussi, a voulu 
exprimé ses remerciements ci-dessous. 

Jean-François GODART 
Conseiller Technique Départemental de Spéléologie pour le 

Préfet des Pyrénées-Atlantique 
 

Message d'Anette 
Salut, 
Rapatriée chez moi, à domicile, depuis jeudi-soir et entourée 
des miens je commence à me sentir beaucoup mieux. Je 
voudrais et tient toujours à remercier tous ceux qui sont venus 
à mon secours qu'ils soient spéléos, pompiers, gendarmes, 
guardias civiles, Français, Espagnols, Belges ou Hollandais. 
Ceux qui ont étés sous terre et ceux qui ont participé au 
secours depuis la surface. Ceux d'entre eux qui sont venus me 
voir après à l'hôpital ou m'ont téléphoné. Malheureusement je 
ne pourrai jamais tous les atteindre pour leur faire part de ma 
gratitude. Ceci est un des biais qui peut servir à ça et je 
demande donc aussi de faire passer ce message à ceux qui ont 
participé au secours et qui ne sont pas abonnés à cette liste. 
Sous terre j'ai vu tant de monde, disons vu et pas vu, puisque il 
y avait tellement de sauveteurs. Beaucoup de gens que je ne 
connaissait pas et pas mal de copains que je n'ai pas tous pu 
saluer au passage, parfois aussi éblouie par la lumière des 
frontales ou tout simplement assommée par les médicaments 
et la fatigue. Mais tous étaient là, une solidarité émouvante 
entre spéléos pour venir à l'aide à l'un d'entre eux. Une 
solidarité qui m'a fait énormément de bien à garder le moral et 
la confiance que j'avais dans les secours. Je savais d'avance 
que cela allait durer très longtemps, que cela allait être dur 
mais jamais je n'ai douté de la compétence des secours et de la 
volonté des sauveteurs de me tirer de ce mauvais pas. Une fois 
de plus il s'est avéré juste que le maillon n'est rien, la chaîne 
seule compte . A la sortie de la cavité j'aurais voulu crier mon 
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soulagement et ma gratitude mais je n'en avais plus vraiment 
la force. Pour moi maintenant il ne me reste plus qu'à me 
rétablir pour pouvoir être de retour sur la Pierre dans un an et 
ne pas rater la sangria cette fois. Une grosse pierre à écrasé 
avec mon pied mes rêves de première pour cet été, mais n'a 
attenté en rien à ma passion pour la Pierre. Certes j'aurai 
quelque appréhension au moment de revoir le système et 
surtout quand j'entendrai un bloc bouger ou que je passerai à 
l'endroit de l'accident, je me méfierai un peu plus encore de 
cet environnement hostile malgré que je m'y sente bien. Bien 
d'autres souvenirs peupleront maintenant ces galeries et salles 
tellement familières pour moi. En plus des souvenirs 
accumulés pendant toutes ces années que j'y ai passé en explo, 
il y aura d'excellents souvenirs d'entraide, d'une multitude de 
spéléos me remontant le moral, étant aux petits soins, mais 
malheureusement aussi de douleur. Encore un grand merci à 
tous ! 

Annette 
 

Samedi 4 août 2007 
Borne aux Cassots - Nevy-sur-Seille - Jura 

Part. : Bertrand Houdeau and co. 
Cette sortie a t’elle eu lieu ? 
 

Lundi 5 août 2007 
Pèlerinage au Marguareis 

Part. : Jean Philippe Grandcolas. 
Profitant d’un séjour vers Tende (Alpes-Maritimes), et d’une 
navette (en l’occurrence Brigitte et les enfants) me montant à 
1871 m au col de Tende, je parcours en VTT la piste 
stratégique qui mène au Plan Ambroise dans le massif du 
Marguareis, lieu d’un camp Tritons effectué en août 1987. Le 
site est magnifique et vertigineux, quelques plaques 
mortuaires rappellent à notre bon souvenir que les 4x4 ne 
volent pas ! Cette piste est difficile même à VTT, je me 
demande à l’époque comment nos autos sont passées sans 
casse ?!! Retour par la même piste et descente vertigineuse 
sur la Roya par l’ancienne route du sel (46 lacets) – 1500m 
de dénivelé ! 
 

16 août – 23 août 2007 
Camp canyon – Sierra de Guara 

Région du Somontano – Province de Huesca – 
Communauté Autonome d’Aragon - Espagne 

Participants : Matéo, Anouk et Fabien Darne. 
Départ de Lyon jeudi 16 août à midi, sous la pluie. On décide 
de faire la route d'une seule traite. Le passage du tunnel 
Aragnouet – Bielsa se fait dans la brume mais rapidement, 
après Ordessa – Monte Perdido, le soleil se montre. Arrivée 
vers 23h au camping d'Alquezar, dans le secteur du Rio Vero, 
il y a encore beaucoup de monde, essentiellement des 
français. 
Le lendemain, vendredi 17 août, installation du camp puis 
plage au Molino de Bierge, arrivée du canyon de la Peoñera, 
sur le Rio Alcanadre. Matéo et Anouk retrouve le plaisir du 
saut de 8-10 m du barrage, et Fabien de la lecture et de la 
bronzette... 
Samedi 18 août. On se motive pour la Peoñera (inférieur), 
canyon d'initiation facile mais assez long (4500 m, 120 m de 
dénivelé, 4-5 h). Il s'agit de marche en rivière avec quelques 
sauts et des parties nagées. Anouk décide de passer un 
siphon dans un chaos de bloc à l'aller et au retour. Au retour, 
elle se trompe de sortie, se cogne la tête au plafond et 
ressort un peu plus loin dans un minuscule trou d'eau, un peu 
hallucinée, mais heureuse !! Comme on ne peut pas faire de 
navette de voiture, on remonte depuis la Garganta de 
Tamara, rive droite, jusqu'au village de Morrano dans un 
décor superbe. 
Le soir, apéro à l'épicerie-bar d'Adahuesca, où petit à petit 
nous prendrons nos habitudes. Il est vrai que les propriétaires 
sont très sympathiques et qu'on a plaisir à retrouver chaque 
jour les mêmes petits vieux du village assis à l'ombre. 
Dimanche 19 août. Cañón del Formiga, canyon d'initiation 
court (1500 m, 60 m de dénivelé, 2 h) mais très varié : 
sauts, nage, rappels, marche. La marche d'approche est très 

belle et assez aérienne sur la fin (câbles). On tire un petit 
rappel pour rejoindre la rivière. Certaines portions sont 
vraiment très belles mais il y a moins de sauts possibles qu'il 
y a quelques années du fait du comblement de certaines 
vasques par les alluvions. Attention, danger ! 
On prend l'apéro quotidien, courses et retour au camping. Le 
camping s'est vidé d'un tiers, on respire ! 
Lundi 20 août. Anouk et Matéo n'ont pas très envie de faire 
un grand canyon, en fait surtout un canyon avec beaucoup de 
marche d'approche, du coup on se décide pour les Estrechos 
del Gorgonchon, une particularité « canyonesque » ! Il 
s'agit d'une entaille très courte (200 m) du Rio Formiga dans 
une écaille de conglomérat. Le résultat est saisissant, cela 
donne une sorte de méandre étroit noyé avec quelques 
rappels. Par endroit, le casque frotte et le sac a du mal à 
passer !  Le premier rappel est sans problème, par contre il 
faut faire attention au deuxième, la cascade cache une grotte 
qui par trop fort débit est un véritable piège. Une main 
courante et quelques mètres en opposition permettent 
d'accéder à l'amarrage sans risque de finir dans la cascade. 
Avec un débit normal la suite est sans difficultés, jusqu'à un 
siphon à 30m de la fin. Sensations garanties ! 
Très content de notre sortie, on finit la journée au Moulin, à 
se dorer la pilule. 
Mardi 21 août. Journée de repos. Lever tard puis bronzage au 
Moulin. On finit la journée, tranquille peinard, au resto à 
Alquézar, magnifique village médiéval au débouché du Rio 
Vero, entièrement restauré. Le nom d'Alquézar, vient de 
l'arabe, al Qasr, qui signifie la forteresse. Le château fut 
construit par Jalaf ibn Rasid, au début du IXème et il devint le 
principal point de défense de Barbastro face aux royaumes 
chrétiens du Sobrarbe. Sancho I obtint sa reddition en 1069 
et il fut utilisé comme base pour la reconquête. Au fur et à 
mesure que les chrétiens avançaient, la ville perdit de son 
importance militaire bien qu’elle continua à être un important 
centre commercial et religieux connu comme le "priorato 
alquezarense". Il n’y a plus aucun vestige d’origine arabe 
dans le château. Il pleut toute la nuit... 
 
 

Estrechos del Gorgonchon – cliché : Fabien. 
 
Mercredi 22 août. Pour le dernier jour et vu le ciel menaçant, 
on décide de faire un canyon « sec », tributaire du bassin 
d'alimentation du Fornocal, le Barranco Sarratanas. C'est 
un canyon assez facile et court (800 m, -135 m et 2 h), taillé 
dans le conglomérat. Après une belle marche d'approche on 
rejoint le cours sec du ruisseau par un rappel de 18 m. Une 
succession de marmites et de désescalades obligent à des 
oppositions ou du gratonnage parfois assez limites, ce qui 
nous occasionnera quelques belles chutes dans une eau pas 
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trop croupie... Quelques rappels sur des amarrages variés et 
parfois historiques (spit, sangles sur arbuste...) permettent 
de rejoindre le Rio Fornocal et de remonter jusqu'à la voiture. 
En fait, c'est un canyon « sauvage », moins connu que les 
grands « classique » et vraiment très sympa. 
Jeudi 23 août. C'est le départ. On plie le camp et on décolle 
vers 12h. Bien sûr, le passage du tunnel Aragnouet – Bielsa 
se fait sous la pluie ! On arrive à Lyon dans la nuit fourbus 
mais heureux. 
Vendredi 24 août. Matéo a 12 ans !    
 

Compte-rendu de Fabien Darne. 
 

Jeudi 23 août 2007 
Obsèques Roger Laurent 

– Chêne en Semine – Haute-Savoie 
Part. Tritons : Laurent Cadilhac – J.P. Grandcolas – Maurice 
Chazalet (beau-frère de Roger) et Marie-Thérèse. 
Nous y avons retrouvé d’anciens Tritons, pour une majorité 
présents lors des 50 ans Verna – Tritons en 1997 dans le 
Vercors : Maurice Allard – Georges Arnoux « Bary » - Gilles 
Babenko – René Claitte – Hubert Courtois et Madame – 
Michel Letrône et Sylvana – Jacques Peguy (Ursus – qui a 
participé aux explos à la Dent de crolles avec les Tritons) – 
Marcel Renaud – Tony Rouge – J.F. Billon – Roland Schroll et 
Madame. 
+ quelques spéléos locaux : Monique Rouchon - Marcel 
Meyssonnier – Lorenzo – La Rouille – Marc Beltrami (pdt CDS 
01) – Lulu Locatelli – Bernard Chirol – Denis Bomboy – 
Robert Le Pennec – Stéphane Jaillet – Fabien Hobléa – 
Jacques Romestan – Nicole Jonard – Patrick Deriaz – Pierre 
Rias et ceux que j’ai oublié ! 
 

Samedi 25 août 2007 
Tenay - Ain 

Part. : Claude Schaan – J.P. Grandcolas. 
Après lecture de l’ouvrage de Bernard Chirol (lecture très 
saine !), « Cluse, toujours tu m’intéresses », je décide 
d’aller repérer « les Forts Sarrasins ou du Villars » à Tenay, et 
d’y entraîner Claude ! Après une halte à St Rambert en Bugey 
et repérage depuis la route sous-jacente entre Argis et Tenay. 
Prospection « historique » dans les falaises – en rive droite de 
l’Albarine – au départ du lotissement de Champ-Jupon à 
Tenay – nous « bartassons » comme des malades dans les 
buis et sur les vires pour trouver cet abri fortifié. Notre 
prospection sera vaine, mais nous nous sommes arrêtés 
sûrement pas très loin. Nous y retournerons ! 
Puis visite panoramique à Oncieu et regard extérieur de la 
crypte St Domitien du Ve siècle à St Rambert en Bugey. 
 

Compte-rendu de J.P. Grandcolas. 
 

Dimanche 26 août 2007 
Trou des Suisses – Rochers de Leschaux – Le Petit 

Bornand les Glières - Haute-Savoie 
Part. : Laurent Cadilhac – J.P. Grandcolas. 
Sortie express mis en place par Laurent. Récup perfo chez 
Guy à Corbas – Le samedi, départ à 19H30 de St Pierre de 
Chandieu – 21H30, arrivée au gîte de Paradis à Le Petit 
Bornand – casse-croûte et bières. 
Le dimanche, levé à 7H45 – petit déjeûner – départ à pied de 
l’auberge de Cenise – en 15/20 minutes, sommes à l’entrée 
du trou. Entrée vers 10H. On passera l’épisode du pendule ! 
Laurent craint que des locaux fasse l’explo à notre place ! on 
n’est pas dans le Lot ! le trou étant équipé, l’accès à –150 est 
rapide. Désobstruction manuelle pour affiner le dernier 
« pet » - quelques mètres plus loin, un puits est sondé et on 
perçoit nettement un bruit d’actif ! 4 trous de 800 mm 
permettront d’aménager la suite ! nous remontons au point 
de lancement – RIEN – plusieurs manipulations électriques 
resteront sans bruit ! Laurent redescend et constate que la 
ligne au fond est coupée suite à chute de pierres ! 
Rebidouillage – remontée et lancement réussi. Retour vers la 
surface – on finit par se cailler dans ce trou ! 
T.P.S.T. ! : 5H. 
Casse-croûte – les randonneurs curieux nous interrogent sur 
notre labeur ! redescente et retour en fin d’après-midi. 
 

Nota : remplacer la ligne actuelle et la protéger – restent au 
fond une massette et un burin. Prévoir une pelle à charbon. 
 

Compte-rendu de Jean Philippe Grandcolas. 

 
 

Camp Moucherolle du 27 août au 1er septembre 2007 
Corrençon/Villard de lans - Isère 

Part. : Thomas Cornillon (Césame – Loire), Thierry Flon, Joël 
Gailhard, Benjamin Lamure, Guy Lamure. 
Lieu : refuge des Hauts Plateaux vers le golf de Corrençon 
 
Les objectifs de ce petit camp étaient nombreux et variés et 
au final pas mal de choses ont été faites compte tenu du 
nombre de participants et de la météo médiocre à partir du 
mercredi. 
Comptes-rendus effectués au jour le jour par l’ensemble de 
l’équipe et une mention spéciale pour Thierry chargé du 
respect des horaires et de la pointeuse et une pour Joël 
spécialiste es-cuisson des champignons. Par contre un carton 
rouge au responsable de la billetterie de la SEVLC pour son 
amabilité et sa sympathie pour les spéléos… 
 
Lundi 27 août : 
Arrivée en fin de matinée de Benjamin, Guy et Thierry, suivis 
en début d’après-midi de Thomas qui arrive de Vallon avec 
quelques restes de victuailles et de boissons (merci au 
Césame pour les crèmes de cassis, de framboise, de mûre…. : 
on a eu du mal à tout finir !!!). 
Les troupes hyper motivées décollent du Clot de la Balme à 
16h et arrivent à l’entrée de la grotte T02-1 à 17h19. 
Thierry perce le 1er trou à 17h46 pendant que les 3 autres 
commencent la topo. 1er tir de 3 trous de 800. Petite balade 
vers les scialets Méandrator/Oublié/Font Bressand pendant 
que les gaz s’évacuent.  
Retour pour la 2ème séance : Thierry perce 5 trous (3x800 et 
2x400) et le reste de l’équipe finit la topo du boyau. Benjamin 
sort à 21h, suivi de Thierry à 21h15 et des 2 artificiers à 
21h30. 
Retour au refuge à 22h30. 
 
Mardi 28 août : 
Les 4 mêmes à la grotte du Clot d’Aspres. 
Montée par les télécabines de Villard (au prix touriste). Entrée 
dans la grotte à 11h20 et comme il n’y pas beaucoup d’eau 
dans le passage bas on évite donc la corvée de vidange. 
Descente sans problème jusqu’au siphon (les cordes n’ont pas 
été abîmées par les crues) où Thierry s’installe pour un bain 
de siège rafraîchissant (sans néoprène) et perce 3 trous de 
800 vers la sortie du siphon. Guy installe le produit et on se 
prend tous une bonne vibration avant de remonter les puits. 
Guy plante au passage un spit dans le P14 et pose une dèv 
pour éviter l’eau. 
On va ensuite dans le réseau fossile au niveau de la 1ère salle, 
au-bas du puits remontant de 15m, pour percer 3 trous en 
vue de faciliter l’accès pour une future escalade. Sortie à 
16h30 pour un rapide casse-croûte avant que Guy et Thierry 
retournent sous terre vers l’entrée principale de l’ancien 
réseau et percent 3 trous au départ d’un méandre remontant. 
Retour voiture à 19h45 et au refuge à 20h. 
 
Mercredi 29 août : grotte T02-1 
Arrivée de Joël et des orages (simple coïncidence d’après lui) 
mais pas d’ Odile. Dommage le camp sera exclusivement 
masculin. 
Départ sur les pistes vers 10h30 et arrivée entre les gouttes 
au bord du trou. Thomas et Benjamin se collent au repérage 
de surface avec GPS (mauvais plan car ils se font saucer par 
les averses). 
Guy, Joël, Thierry continuent la désob, empilent les blocs 
dans le méandre et préparent un nouveau tir. A 15h Thomas 
et Benj constituent l’équipe boulangerie et redescendent. 
Pendant ce temps Joël part aux champignons et Guy et 
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Thierry redéplacent des blocs (çà arrive avec un gros 
calibrage) et finissent de vider les accus. 
Descente vers 18h et apéro aux lactaires grillés (lactaires 
délicieux). 

 
Brouillard ou autres substances ? 

 
Jeudi 30 août : 
Journée automnale prédisait la météo. Effectivement après 
les gros orages de la nuit, nous nous levons sous un épais 
brouillard qui va nous accompagner toute la journée. 
Alex doit nous retrouver à midi pour récupérer le matos 
désob et nous occupons la matinée par une activité 
cueillette : objectif l’omelette du soir. Finalement nous nous 
en tirons plutôt bien : 3 cèpes, une quinzaine de girolles et 
les incontournables lactaires délicieux. Le camp se transforme 
en camp spéléo et gastronomie et Alex à midi louche sur 
notre récolte. 
Après-midi, séance GPS dans la zone du scialet Darbon pour 
les uns (Benj, Joël, Thierry) et topo de 2 petites grottes pour 
les autres (Guy et Thomas) : grotte T95-2 qui développe 
environ 50m et grotte T07-1 petit méandre remontant et 
très mondmilcheux : les 2 topographes ressortent «minables» 
et l’un des 2 lavera même sa combinaison sous la douche du 
gîte. 
 
Vendredi 31 août : scialet de la Bâche bleue 
Départ du parking des Clots à 10 heures après s’être 
renseigné sur les horaires des télécabines ; mais encore une 
fois ils ne fonctionnent pas. 
Arrivée au scialet de la Bâche bleue à 12h30 dans le 
brouillard. Casse-croûte encagoulé puis Thomas, poussé par 
le reste du groupe, équipe les puits. Joël, Guy et Thierry 
suivent en faisant la topo. Les puits sont sympas mais moins 
profonds que prévu. Thierry bloque sur le départ étroit du 
P17 mais nous attend pour remonter un kit. Arrêt en 
sommet (12m au laser) d’un haut méandre par manque 
d’amarrages. Très gros courant d’air aspirant. 
Benjamin resté dehors  tente un repérage des grottes du 
coin mais à cause du brouillard il rebrousse chemin et attend 
que les autres ressortent (à 17h30). 
Arrivée aux voitures à 19h.  
 
Scialet de la Bâche bleue : profondeur -67 et développement 
de 82m topo 
P16 - P12 - R4,5 - P17,5 - P9 
grotte T02-1 : profondeur -10 et développement de 51m 
grotte T07-1 : profondeur +7 et développement de 43m 
grotte T95-2 : profondeur -16 (à vérifier) et développement 
de 50m 
 
Samedi 1er septembre : 
Lavage du matériel et retour dispersé sur Grenoble, St 
Étienne, Corbas et Paris. 
 

Mis au propre par Guy Lamure. 
 

Samedi 1er septembre 2007 
Forum des Associations – Saint-Pierre-de-Chandieu 

Part. : J.P. Grandcolas. 
J’ai monté un stand Tritons et n’ai été que très peu présent. 
Louise et Tim s’y sont relayés de temps en temps ! 
L’important était notre participation ! 
 

************** 
 

Date(s) à retenir - Date(s) à retenir 
* Journées nationales de la spéléologie et du canyon 
(JNSC) 6 et 7 octobre 2007. 
 

Les sorties à programmer 
• Poursuite des explorations à la grotte du Clot d’Aspres 

(Vercors) et à la grotte du Pré de Neyrac (Lozère) – si la 
météo nous l’autorise ! Prévoir de sécuriser tous les passages 
« en eau » avec une corde pour faciliter l’accès aux 
plongeurs en cas de blocage par crue ! 

• Prélèvements d’ossements de chauves-souris pour 
détermination au scialet de Font-Bressand – Corrençon-
en-Vercors. 

• Poursuite topo au Réseau du Chaland – Haute-Saône. 
• Désobstruction au Trou des Suisses – Rochers de 

Leschaux – Haute-Savoie. 
Et quelques classiques : traversée Conche – Falconnette (Ain) – 
etc. 
 

Le coin des stages 2007 
Le calendrier des stages 2007 est consultable depuis le 1er décembre là : 

http://ecole-francaise-de-speleologie.com/agenda 
ou là : 

http://ecole-francaise-de-speleologie.com/stages/stg_2007/cal_ffs_2007.htm 
 

Les nouveaux adhérents 2007 
Cf. La Gazette des Tritons n°46. 

 
Changement d’adresse – téléphone – nouveau mél 

* Laurence Tanguille 63 rue de Cuire 69004 
Lyon - Tel : 04 78 28 15 97 
* Fabien Darne 18 rue de la Gare de Cuire 
69300 Caluire 
 

Publications – Publications – Publications 
* Le Monde Souterrain du Pays des Grands Causses 
– un fabuleux héritage. Henri Salvayre – Editions du 
Beffroi. 2007. 253 pages – importante iconographie. 
 
* Un ouvrage traite de la géologie/géographie de ce 
canton dans sa partie Cluse des Hôpitaux (La 
Burbanche, Rossillon, Cheignieu, Pugieu). Il s'agit de : 
Genèse et évolution de la Cluse des Hôpitaux, 201 p., 
Bernard Chirol (2005) Mémoire de Master de l'Université 
de Savoie. Ce mémoire est suivi d'un ouvrage de 
vulgarisation intitulé "Cluse, toujours tu m'intéresses" 
du même auteur en 2007. Il y est aussi question 
d'histoire, d'explorations spéléologiques. 
288 pages – Prix : 30 euros. 
 
Retrouvez désormais la revue de la Commission Jeunes Info-Jeunes 
en ligne sur http://coj.ffspeleo.fr/fr/journal/pdf/IJ31.pdf. 
Bonne lecture ! 
NB : Les jeunes de vos clubs continueront de le recevoir par courrier. 
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Rémy HELCK – Chadeyron - 07110 Montréal en Vivarais - GSM : 
06.75.08.91.71. 
 

Divers – Divers – Divers – Divers - Divers 
 
Site Tritons - Webmestre : Fabien Darne. 
http://clan.des.tritons.free.fr/ 
* Accès direct aux Gazettes :   
http://clan.des.tritons.free.fr/publications/gazettes/accueilgazettes.ht
ml 
* Accès direct aux CR annuels :   
http://clan.des.tritons.free.fr/publications/accueilpubli.html 
 
L'accès libre à l'Info SSF a été mis en place sur le site du SSF 
dans la rubrique "Page des sauveteurs". Vous pouvez 
désormais le consulter ou le télécharger à l'adresse suivante : 
http://ssf.ffspeleo.fr/pages_sauv/pages_sauv.htm 
 
Dans le n° 105 d'Alpes Magazine , mai juin 2007 -Pages 66 à 79 un 
bel article sur les grottes de Choranche, belles illustrations et page 10 
une superbe photo de Michel Philippe dans ses oeuvres, de l'ours des 
cavernes sur le massif des Folly, Samoëns, dans une cavité à 
proximité du Jean Bernard !!! article signé A. Mollard. 

Communiqué par Nicole Jonard. 
 
Carnet rose 
Emma est très heureuse de vous annoncer la naissance de sa sœur 
Romane, née le mercredi 5 juin 2007 à 16h35, 10 minutes après notre 
arrivée à la maternité de Bourgoin-Jallieu (Isère). Le bébé de 2,9 Kg 
et sa mère se portent bien (les Andriot-Pont). 
 
http://www.futura-
sciences.com/fr/sinformer/actualites/news/t/robotique/d/en
-bref-le-puits-le-plus-profond-du-monde-explore-par-un-
robot_11963/ 
 
Paléontologie - Jurassique parc 
Début juin débutera, dans la forêt du Jura, un chantier de 
fouilles extraordinaire : des chercheurs vont en effet se 
pencher sur des centaines d'empreintes de dinosaures 
trouvées dans une ancienne carrière. 

Remonter le temps de 150 millions d'années et partir sur la 
piste des dinosaures… C'est ce que vont faire des chercheurs 
à partir du mois de juin 2007, au cœur du Jura. Et plus 
précisément à proximité du petit village de Loulle, futur haut 
lieu mondial de la paléontologie que des sauriens ont marqué 
de leur empreinte : plusieurs centaines – sûrement plus d'un 
millier – de traces de pas de ces géants viennent en effet d'y 
être retrouvées sur une surface d'environ 3 000 mètres 
carrés. Jean-Michel Mazin, chercheur au laboratoire « 
Paléoenvironnements et paléobiosphère » (Peps)1, et ses 
collègues ont du pain sur la planche : dans un premier temps, 
ils vont s'atteler au nettoyage, à la photographie puis à la 
numérisation de ce site exceptionnel. Des travaux qui 
permettront peut-être, à terme, d'en savoir plus sur ces 
géants herbivores et pacifiques mesurant plusieurs dizaines 
de mètres et pesant au bas mot une dizaine de tonnes, dotés 
d'un long cou, capables de chiper une poignée de feuilles au 
sommet des arbres ou de brouter tête baissée dans les 
prairies. Des bribes d'informations glanées à travers quelques 
régions où ils ont laissé des traces : en Amérique du Nord, 
dans le Colorado ou encore dans l'Utah. Mais le diplodocus ou 
plutôt ses cousins sont aussi passés en Europe, dans le Jura 
suisse.  
Pour aller où ? Nul ne le sait. Peut-être donc côté français, à 
proximité de Loulle, lieu de la récente découverte. 

Un troupeau de dinosaures a piétiné le site de Loulle dans le Jura : des 
empreintes d'individus adultes et juvéniles s'étendent sur 3 000 m2, au 
cœur d'une carrière abandonnée de calcaire. Certaines traces peuvent 
être suivies sur plusieurs dizaines de mètres. 
© J. Aubert 

  
Tout commence par un jogging, un jour de 2005 : Jean-
François Richard, travaillant à l'Éducation nationale, a une 
sensibilité de naturaliste. Même en courant, son regard affûté 
est attiré par une curieuse empreinte près d'une carrière de 
calcaire désaffectée, en pleine forêt. Il avertit la direction de 
la Conservation du patrimoine du Jura. « Il est très fréquent 
que des promeneurs alertent les services compétents pour 
attirer leur attention sur une richesse naturelle. Très souvent, 
cela se solde par une erreur d'appréciation. Mais parfois, nous 
avons des surprises de taille », constate Jean-Michel Mazin. 
Pour le coup, cela en fut une. Car appelés sur place, les 
chercheurs n'ont pas hésité : « En quelques secondes, nous 
en étions sûrs : il s'agissait bien d'empreintes de sauropodes, 
des cousins européens des diplodocus. » Aussitôt, l'équipe 
commence à observer et à compter, un préliminaire pour 
estimer l'importance du site : toutes ces empreintes forment 
des dépressions qui font entre 20 centimètres et 1 mètre de 
diamètre, des sujets les plus jeunes aux plus âgés… avec des 
bourrelets d'expulsion de sédiments asséchés par la suite. Le 
site prend des allures de trésor extraordinaire. Les chercheurs 
dénombrent plus de 500 empreintes, certainement révélées 
par l'exploitation de la carrière il y a plus de trente ans, mais 
non détectées jusque-là. En extrapolant à l'ensemble du site, 
ils estiment en trouver 1 500, soit un piétinement de 
troupeau de dinosaures sauropodes adultes et juvéniles. Le 
Jura aurait-il été un lieu de passage de ces géants ? « 
Sûrement, car les empreintes sont très rapprochées, comme 
si les sauropodes étaient passés et repassés sans cesse », 
soutient Jean-Michel Mazin. Détail extraordinaire : les 
chercheurs peuvent suivre sur des dizaines de mètres les 
pistes de plusieurs individus. Que deviennent-ils par la suite ? 
C'est, avant le démarrage du chantier de fouille, une des 
grandes questions en suspens.  
Mais déjà ce trésor paléontologique a apporté quelques 
précieuses indications sur l'environnement de l'époque : « Les 
reconstitutions indiquent toutes une immersion totale de ces 
terres, il y a environ 150 millions d'années, explique Jean-
Michel Mazin. Mais ces empreintes nous permettent d'affiner 
ces reconstitutions, en apportant la preuve que même si la 
majeure partie du Jura était recouverte d'eau, il existait 
quelques îlots émergés… » Un indice essentiel tant les 
spécialistes disposent de très peu de détails sur les 
environnements du passé.  
Loulle promet d'être un gisement paléontologique 
d'importance internationale, comparable aux gisements 
américains. Pour préserver et valoriser ce patrimoine, l'équipe 
a entrepris un programme d'envergure avec l'aide des 
collectivités publiques et des institutions concernées : le 
conseil général du Jura, la région Franche-Comté, la 
communauté des communes et la ville de Loulle. Après des 
fouilles et des études géologique et paléontologique, les 
scientifiques aimeraient placer le site sous protection 
physique et légale et, selon le souhait de Jean-Michel Mazin, 
partager cette découverte avec les plus jeunes, ceux qui 
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devront préserver ce joyau à l'avenir, « à travers des actions 
pédagogiques, par exemple, ou encore un musée ». Une 
manière de marquer les retrouvailles avec ces géants 
disparus… 

Azar Khalatbari 
1. Laboratoire CNRS / Université Lyon-I.  

CONTACT 
Jean-Michel Mazin 
Laboratoire « Paléoenvironnements et paléobiosphère » (Peps), 
Villeurbanne 
jean-michel.mazin@univ-lyon1.fr 
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Taille : 50 cm environ – cliché : JPG. 

 
Avec ce lien http://www.clone-co.com/spectacles-sur-
cordes.html, vous aurez quelques images de spectacles de la 
compagnie LEZ ARTS CORDES, ainsi que des amis (Circo 
Madrugada) et enfin des extraits de travelling mis en oeuvre 
grâce à l'utilisation d'un chariot sur tyrolienne (info Judicaël). 
 
Pour info et utilisation, les Troglos et le GUS ont édité 
récemment une page sur le Crochet Sup et l'intérêt scientifique 
de la grotte. On a essayé d'être le plus pédagogique possible 
pour que tout le monde puisse y trouver son compte ! 
La topo a d'ailleurs été redessinée pour l'occasion. 
Accès : http://troglo.stebarbe.com/crochet.htm (accessible 
depuis le site des Troglos). (Info François Martin). 
 
La grotte la plus profonde au monde devient [encore] plus 
profonde (-2190m) : infos à propos du Gouffre Krubera-
Voronja, Massif de l'Arabika, Caucase occidental. 
Depuis le 5 août, une expédition de l'Association 
Speleologique Ukrainienne travaille dans le Gouffre Krubera-
Voronja sur le Massif de l'Arabika, avec 56 participants issus 
d'Ukraine, Russie, Moldavie, Bielorussie, Royaume-Uni et 
Iran sous la direction de Yury Kasjan. Les efforts principaux 
ont été concentrés sur la poursuite du siphon terminal "les 
Deux Capitaines", qui débute à -2145m, ainsi que de la très 
largement indépendante branche "Non-Kujbyshevskaja" où la 
profondeur d'1km avait été atteinte l’été passé après un 
important forcement. Durant les quelques derniers jours 
plusieurs plongées ont été effectuées aux "Deux Capitaines" 
par Gennadiy Samokhin, Yury Kasjan et Yury Evdokimov. 
D'après le contact téléphonique d'hier (26 août) d'avec 
l'expédition, ils ont plongé le siphon sur une distance 
d'environs 140m pour une profondeur de 45m, où a été atteint 
un puits vertical noyé qui continue plus profond. Ce qui donne 
-2190m comme nouvelle profondeur "humainement pénétrée" 
du gouffre le plus profond au monde, avec le point bas à 
quelques 66m seulement au dessus du niveau de la mer. 

La branche "Non-Kujbyshevskaja" a été poussé jusqu'a -
1250m mais les explorations s'y poursuivent. La fin de 
l'expédition est programmée pour le 15 septembre. Nous vous 
tiendrons informé. 

S : Alexander Klimchouk 
[Info transmise sur liste spéléo belge par Peter De Geest, SC 
Science - Explorer vzw] [Traduction pour liste spéléo 
française par Olivier Stassart, RCAE-Section Speleo ULg / 
Grupo BioKarst] http://www-sop.inria.fr/agos-
sophia/sis/SFR/speleos-fr.html 
 
En ligne, une partie des nouvelles des explos de cet été 
sur la Pierre. 
http://arsip.free.fr/exploration/ete2007.htm 
La spéléo sur la Pierre St Martin: www.arsip.org 
 
Petit problème de math du Professeur Phil Monteil : Si "n" 
Tritons font la traversé 3 béta, combien de béta se baigneront-
ils dans la Diau ? 
 
C'est nouveau sur le site internet de l’IGN ! on peut 
obtenir une carte au 1/25000 correspondant exactement 
à la zone que l'on souhaite. Pour le moment, le service 
couvre 60% du territoire français. Chaque carte coûte 
17,50€ (plus l'envoi) et mesure 110x72cm. Deux formats 
sont proposés: carte pliée ou roulée. 
http://www.ign.fr/rubrique.asp?rbr_id=2710&lng_id=FR. 
Pour la Pierre, une seule carte permet d'avoir le massif 
au complet ! 

Communiqué par Brice Maestracci 
 
17ème Rencontre d'octobre, qui se tiendra les 13 et 14 
octobre à Orgnac-l'Aven (Ardèche). 
La soirée du vendredi 12 octobre sera consacrée aux 
études réalisées par le laboratoire Edytem (Université de 
Savoie) sur l'aven d'Orgnac et le Bas-Vivarais. 
 
Bonjour 
La prochaine journée spéléo « en famille » se 
déroulera le 30 septembre 2007 dans l’Ain. 
Vous souhaitez : 

• faire découvrir la spéléo à vos proches 
: descendre et remonter sur corde, ramper, 
marcher dans de grands volumes... un monde 
extraordinaire...  

• partager des moments intenses avec vos 
enfants dans un milieu hors du commun et 
accessible aux tous petits  

Venez en famille, entre copains, avec votre conjoint... 
tout le monde est bien venu ! 
Et pour ceux qui ont peur des « difficultés », soyez 
rassurés : nous choisissons nos grottes en fonction 
des attentes (et âges) des participants. 
Pour vous inscrire, vous pouvez contacter : Isabelle 
Jouet à l'adresse e.mail : isajouet@orange.fr ou par 
téléphone : 06 85 90 35 49 
06 85 90 35 49 
 


